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leux tuberculeux ou d'autre origine, l'effet produit sui- l'éuonotmie des
eéniteurs retentit sur la constitution des générés par hérédité directe.

L'ehtbrose, spécialement 'ichthyosis heptrix est une affection dont
l'hérédité est très bien reconnue.

La vraie lèpre, qu'elle dépende d'un microbe ou non, est héréditaire.
1m n'existe aucun cas authentique de sa contagion ou d'inoculation
réussie de son bacille, tandis que nous avons vu des familles en être
utteintes dans plusieurs générations.

Le prurit chronique a été observé chez une mère, sa fille et ,,a petite,
fille. (Journ. gi Cuian. and Venler. .Diseases. Fév. '85).

Le sarcone et le carcinome de la peau sont encore des exemples de
maladies héréditaires.

Pai vu le vitiligo chez des enfants dont les parents en étaient affe-
tés. La naladic revêtait la même ferme et affectait les mêmes parties.

L'hérédité du la décoloration de la peau, d'une mnchie de cheveux
blancs, et d'autres particularités, est un fait reconnu. .i est arrivé quel-
quefois cependant qu'une on deux générations aien téc-happé au "signe",
imiis on a revu ce signe sur les générations postérieures.

De ces f:dts, le Dr Ohann-Dumesnil conclut que le maiaige dans
des analogues ne doit pas se faire sans l'examen des parties par le

dermntologiste, et que souvent des unions projetées seront rompues,
pour éviter ù la future famille d'être continuellement enitachee de ma-
ladies eutanées Chroniques et intraitables.

Traitemnti de Uaené.-Clinique de M. le Dr Bhsîn n ïhópital
t. Louis.-L'auné rosée est une des affections cutanées qu'on a le plus

souvent -à combatre. elle se montre d'ailleurs sur des sujets bien dif.
férents daspect en apparence. Les exemples suivants en sont une
preuve. un malade de la consultation externe est un hoimnie vigoureux
dont le dos et la face sont couverts de varicosités ainsi que de pustules
dont l'aspect est bien caractéristique de la cou terose; la surface de la
peau est en Même temps grasse et lllli1ene. C'est un maître nagreur.
expoé par conséquent à l'action du soleil et aussi à celle de Veau froide.
Or il n'y a pas de cause plus répandue pour .:ette affection que l'action
de l'eau froide ; beancoup de sujets ne peuvent la znpportcr et c'est un
point qu'il faut connaitre pouir l'application de 1*hyV(drothéra-
pie. Chez cet homme, d'ailleurs. cette afectinm n'est pas per.

Ianente; elle se montre surtout -es été. . cause du gere de travail
auquel il se livre, et en hiver à cause de Faction du froid. L'état gas-
trique et lalcoolisme.ionent encore ici un rôle important.

Chez une autre malade, les eironstances étiologiques paraissent fort
différentes c'est une jeune fille, de santé assez délicate, soignée depuis
longtemps déjà sans succès pour une couperose avec sécrétion hai:euse
le la peau; ses parents sont morts jeunes, ses frèeus aussi, ce qui peut-

dt faire préjuger une délicatesse organique particulière. De plus,
chez elle, lafeetion, qui remonte à six mois environ, parait S'étre dclve-
loppée sous deux influences spéciale> . d'une part, le surmenage produit
par des veilles longtemps prolongées, d'autre part l'usage de boissons
excitantes comme le thé dont elle fait, en saqualité d'Anglis un vért-
hIe abus; peuît-être aussi y a-t-il un peu d'alcoolisme, coimue pomrait
le faire supposer l'augmentaion de volume du foie qui dépasse un peu
.es limites nrmua les.


